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Ville flamande parlant français, dominée successivement
par les Bourguignons, les Espagnols, les Autrichiens, les
Néerlandais, bombardée par Louis XIV et conquise par
Napoléon, accueillant aujourd’hui des dizaines de milliers de
fonctionnaires européens, sans compter les réfugiés politiques,
les épiciers pakistanais, les travailleurs turcs et les riches
Français fuyant l’impôt sur la fortune, Bruxelles a gardé tout
son mystère.

Son roman s’écrit de la fabuleuse Grand-Place aux petits
estaminets d’Ixelles, en passant par la joyeuse impertinence du
Manneken-Pis et les merveilles de l’Art Nouveau. On y voit passer
les ombres de Maurice Béjart et de Tintin, de Raymond
Goethals et de Jacques Brel, de Rimbaud et de Karl Marx.

La plus sudiste des villes du Nord et la plus nordiste des
villes du Sud, point de rencontre de toutes les cultures, ville
douée pour le bonheur comme d’autres le sont pour la gloire,
Bruxelles, ville libre, est aujourd’hui au centre de la crise poli-
tique qui met en question l’avenir de la Belgique.

Les Bruxellois, dont la principale qualité est de savoir se
moquer d’eux-mêmes, en ont vu d’autres. Truculents et scep-
tiques, drôles et perspicaces, ils constituent une des trames de
cette ville pas comme les autres.

José-Alain Fralon, correspondant du Monde à Bruxelles de 1985
à 1992, a écrit plusieurs livres sur la Belgique dont Baudouin,
l’homme qui ne voulait pas être roi et Albert Frère, le fils du
marchand de clous. L
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Pour Odile





AVERTISSEMENT

Comme toute langue née dans la rue, le savoureux parler
bruxellois s’écrit de mille façons différentes, prouvant par là
son extraordinaire richesse. Nous avons donc choisi les ortho-
graphes les plus compréhensibles pour des lecteurs franco-
phones, en prenant parfois volontairement quelque distance
avec les règles édictées par les puristes ?
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LA LEÇON DES OISEAUX

Vous souvenez-vous de ce soir de juin ?
Le XXe siècle n’en finissait pas de finir, nous étions amoureux

et je vous faisais visiter Bruxelles. Par pudeur, sans doute,
j’avais longtemps retardé le moment de vous montrer cette
ville, qui avait tant compté dans ma vie.

Nous avions « tout vu ». La Grand-Place et le quartier euro-
péen. Les boutiques de l’avenue Louise et le bois de la Cambre.
Les ruelles de Saint-Job et les Halles de Schaerbeek. Le soir
tombait, nous buvions une gueuze à la Mort subite et projetions
d’aller dîner à La Taverne du Passage. Régalé d’avance par
les croquettes aux crevettes et profitant de cette heure propice
aux confidences, j’attendais une première appréciation. Vous
m’avez regardé et, candide, vous avez eu ce cri du cœur :
« Mais, c’est où, Bruxelles ? »

Un ange a passé. Les siècles et les amours aussi. Aujour-
d’hui, je pense à votre question quand je reviens à Bruxelles. Et
je comprends votre étonnement. Oui, pour qui arrive de Paris,
éternelle, haussmannienne et tellement sûre d’elle, calfeutrée
dans sa double protection du « Périph » et des « Maréchaux »,
comme Bruxelles semble éclatée, incohérente et indescriptible !

Accorderez-vous un écrit de rattrapage à celui qui fut si mau-
vais guide ?

Oui ?
Alors, écoutez d’abord la leçon des oiseaux.
Chaque année, des milliers d’oiseaux, venus du Grand Nord,

s’arrêtent au parc Roi-Baudouin de Jette, une des communes de
Bruxelles. C’est là le point ultime de leur transhumance vers les
pays chauds. Au même moment, arrivent à Jette leurs cousins


